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Sous couvert d’enquête et parce que l’inspecteur Medi 

lui rend visite, c’est à travers ses yeux que la narration 

va se construire. Elle nous fait part des évènements du 

passé et nous transmet avec fragilité mais justesse une 

certaine vérité sur les incidents qui ont changé sa vie. 

AAutour d’elle gravite plusieurs personnages, des indivi-

dus en souffrance se retrouvant face à leur destin. 

Nous avons Sarah, cette autre femme émigrée, revenant 

dans son village pour élucider les circonstances de la 

mort de son père. Il y a Kamal, le meilleur ami de son 

père. Il est peintre et elle est son assistante. 

                           On retrouve Larbi son fiancé, mais aussi un 

                             homme violent et jaloux, petite racaille et 

                                    homme de main de la mafia locale. Enfin, 

                                        son père Sidi Ali est un brave pêcheur 

                                        survivant d’un monde de traditions et 

                                             prêt à tout pour que sa famille vive 

                                               dignement. 

LL’intrigue se déroule sur plusieurs époques et expose à 

chaque fois, tel un leitmotiv, la difficile position 

féminine au sein de la société arabe. Ces femmes de condi-

tions sociales différentes subissent avec dignité les 

affres d’une inquiétante existence. Les récits se répon-

dent mutuellement et cristallisent des résonnances 

entre le temps passé et le temps présent. Cette corre

spondance dévoile le fatalisme envahissant de la 

société arabe. 

Le décor est celui d’une ville côtière et embrasse l’at-

mosphère du film entre lumière et obscurité. L’océan et 

la plage sont des espaces ouverts et permettent aux 

personnages de se retrouver. Une grande place est 

accordée aux milieux naturels. Les couleurs chaudes du 

film configurent une aura lumineuse aux individus alors 

qu’ils sont tourmentés. Il y a toujours cette idée d’an-

tagonismes au cœur de l’image. 

Le film nous plonge dans un cinéma d’ailleurs exotique 

et contemporain. 

Le voyage est un des motifs de l’inspiration. 

Parcourant le Maroc depuis plusieurs années déjà, 

mon regard a croisé celui de l’autre, inconnu mais 

pourtant fascinant. Les personnages d’un futur film 

étaient là sous mes yeux. La saveur de cet ailleurs 

m’avait captivé. L’envie de mettre en image ce monde à 

part était née. 

AA travers travers l’histoire d’une petite ville, le film 

nous invite à découvrir une société arabe moderne, 

riche et inventive mais en proie à un profond malaise 

existentiel et attaché fortement à sa tradition. Le 

récit dévoile cette double dimension et ses person-

nages sont les représentations de cet univers 

complexe. 

Le film dramatique, évolue autour du personnage de 

Souad, fille de pêcheur. La jeune femme essaye avant 

tout d’être libre et de ne pas rester prisonnière de sa 

propre vie. 

UN PETIT MOT...





«Pour conclure son enquête, l'inspecteur Medi rencontre Souad, dernier assis-

tant du peintre Kamal pour témoigner sur les événements passés. Avec des 

détails et des émotions, elle raconte le destin tragique des gens qu'elle con-

naissait. L'être humain est parfois l'instrument de sa propre mort. »

PITCH





Fatima Lahouitar 
Sarah : retourne au Maroc cherchant des 

réponses sur la mort de son père survenue 

trente ans plus tôt. Elle rencontre Kamal 

et s'amourache de lui.

Nouhma Benothman 
Sabrina : est la mère de Sarah. Elle a 

caché à sa fille la vérité sur la mort de 

son père. Elle a pris dans le passé une 

décision difficile liant par son acte la 

destinée de sa fille à la sienne.

Khadija Allouch 
Leila Miriam : est une figure du passé 

de la vie de Sarah. Elle était sa 

nourrice et a été témoin de certains 

évènements du passé dont elle a 

honte.

Pierre Santarossa
Franck : est originaire de Marseille et marié à 

Sarah. Il va soupçonner Kamal et Sarah 

d’avoir une liaison quand il rejoindra sa 

femme au Maroc.

Malek Akhmiss 
LarbiLarbi : est originaire du même village que 

Souad. Jeune militaire en permission, il 

est aussi fiancé à la jeune femme dont il 

est amoureux fou. Pourtant Souad lui 

résiste, ce qui le rend très jaloux et 

violent.

Mohamed Badissy
L’Inspecteur Medi est chargé de l’enquête 

concernant la mort de Kamal et les dispari-

tions survenues dans le village de Souad. Il 

recueille le témoignage de la jeune femme.

Mohamed Azelarab Kaghat 
Sidi Ali : est le père de Souad. Le vieux 

pêcheur est aussi le meilleur ami de 

Kamal. Manipulé, il est à l’origine du 

scandale contre Kamal et brisera cette 

amitié pour survivre.

Farah El Fassi 
Souad : est un témoin clé dans la triste 

tragédie qui a marqué son village. Jeune 

femme, passionnée et dévouée, elle va 

livrer à l’Inspecteur Medi sa version de 

l’histoire. 

Farid Regragui 
Kamal : est un peintre de renom. Il a eu 

son heure de gloire et est maintenant 

un artiste dépassé. Souad est son 

assistante. Elle l’aide pour l’exposi-

tion qui lui rend hommage. 

DISTRIBUTION





Parlez-nous de l’opening title?

L’introduction du film, donne toute la force 

dramatique de la situation, d’ailleurs on ne 

peut pas le comprendre la première fois que 

l’on voit le film.

NNous pensions qu’il devait être laissé comme 

ça, pour donner ce caractère unique à l’intro 

car, il a une histoire complète au format très 

rapide, contrairement a ce qui va et vient dans 

le film.

Est-ce que l’improvisation a été pour vous 

une contrainte ?

la préparation est primordiale avant tout, musi-

calement et mentalement. 

Cela doit devenir une seconde nature. J’ai 

donc eu cette opportunité, dans ce contexte 

cinématographique. C’était très sympa de jouer 

le jeu et je les remercie pour ça.

Comment cela s’est passé musicalement ?

JeJe souligne que ce n’était pas facile, car les 

personnages sont complexes. Ils ont leurs 

propres idées, et j’ai remarqué qu’ils changent 

beaucoup durant le film. Ils commencent d’une 

manière pour finir autrement, donc c’était diffi-

cile de tenir le même thème tout le temps. Nous 

avons improvisé en fonction de ce que les per-

sonnages faisaient et non plus de qu’ils 

étaient.

Comment avez-vous choisi les instruments ?

J’aiJ’ai compris qu’ils cherchaient quelque chose 

de simple. Nous avons parlé de 3 à 4 instru-

ments,  qui se sont réduits à 2 voir 1 parfois, 

seulement le Oud. C’était principalement un 

procédé d’improvisation, ce qui était leur idée 

aussi, afin de capturer l’identité des situations.

Nous sommes restés principalement sur le Oud 

qui donnait une unité à l’ensemble du film. 

Comment avez-vous procédé avec le langage 

du film ?

JeJe suis formé à la musique arabe, donc pour moi 

c’était un challenge. Le film est en langue 

arabe, mais il est sous-titré en français. Je 

devais donc me fier plus à l’image qu’à tout 

autre chose. J’ai dû regarder le film de nom-

breuses fois pour vraiment rentrer dans l’ambi-

ance, en lisant l’histoire au-delà les images. En 

fait, cela m’a beaucoup aidé à composer, c’était 

plus facile pour moi car je devais intégrer 

toutes les images, et non pas seulement le 

dialogue, ce qui finalement fût une très bonne 

idée.

Comment vous êtes vous rencontrés ?

J’aiJ’ai eu le plaisir de rencontrer puis de con-

naître Farid Lakkimi et sa femme Dorothée. Deux 

personnes fabuleuses, et nous en sommes venus 

à parler art, musique et films. Un ami à moi, un 

grand pianiste grec nous a présentés. Nous 

avons eu une très bonne et longue discussion 

sur notre envie de travailler ensemble. Ils cher-

chaient un compositeur pour la musique de leur 

film. J’ai été très honoré qu‘ils me choisissent  

car ils m’avaient écouté et m’avaient recherché 

et ils m’ont dit «  C’est quelque chose que nous 

voulons ». J’ai alors demandé à voir le film.

UNE MUSIQUE POUR UN FILM 

ALEKOS VRETOS 





ApAprès des études à Lyon et à Bruxelles, il réalise plusieurs 
court-métrages. il s’essaye à divers genres afin d’apprivoiser le 
monde des images et celui de l’écriture. En effet, il construit un 
univers qui lui est propre. Il obtient en 2010 le Fonds d’Aide du 
Centre Cinématographique Marocain pour son premier 
court-métrage en pellicule intitulé "Le Cordon". En Avril 2013, il 
reçoit une deuxième fois le Fonds d’Aide du Centre 
CinémaCinématographique Marocain pour cette fois réaliser son premier 
long-métrage "Cœur Noyé" écrit par Dorothée Landelle.

ApAprès des études à Lyon et à bruxelles, dorothée écrit et réalise 
son premier film sur la gravité observant pendant deux ans les 
élèves de l’insas avec l’émérite professeur joseph lacrosse. Elle 
co-écrit un court-métrage avec farid lakkimi “le cordon”qui 
obtiendra le fonds d’aide du centre cinématographique marocain. 
Sélectionné dans plusieurs festivals, ce court-métrage partici-
pera aussi au short film corner de cannes en 2012. en 2013, elle 
écécrit le long-métrage “coeur noyé” qui obtient à son tour le 
fonds d’aide du centre cinématographique marocain.

FARID LAKKIMI
RÉALISATEUR

DOROTHÉE LANDELLE 
SCÉNARISTE 





SADDEN PRODUCTION est une société 

indépendante née à Tanger en 2010 dans le but 

de créer et produire des œuvres cinémato-

graphiques et audiovisuelles. Elle est 

présente pour la promotion d'un cinéma 

d’auteur cherchant à chaque nouveau projet 

des partenaires différents afin de construire 

desdes histoires plurielles et être une fenêtre 

sur le monde. Cette année, elle produit le 

long-métrage « Cœur noyé ». La jeune entre-

prise privilégie les relations avec ses parte-

naires afin d’avancer main dans la main vers la 

naissance de films. En favorisant le capital 

humain, la société s’engage à construire des 

œuvres humanistes. Sadden Production tend à 

l'exploration de la mémoire collective dans 

un but artistique et souhaite également 

partager un divertissement visuel. Elle veut 

contribuer à un discours interculturel, 

discours qui appuiera la diffusion d'œuvres 

cinématographiques et audiovisuelles. 

OBSCURA ENTERTAINMENT est une société 

indépendante née à Lyon en 2013 qui a pour but 

principal la création d'histoires originales 

porteuses d'émotions. Elle met son savoir 

faire à contribution afin de participer à la 

création d'un cinéma innovant et créatif. La 

société est sans cesse à la recherche de 

nounouveaux talents et collaborateurs pour 

concevoir de nouvelles oeuvres. Une seule 

revendication est essentielle, celle de créer 

en toute liberté. 
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